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Recopillage total avec remise en forme d’un conte pour petits enfants, adolescents et adultes…fatigués, et aussi à proposer au spectacle des Conteurs du mardi aux handicapés mentaux de St-Laurent-en-Royans le 21 mars 2009
Le loup et la mésange

d’après Muriel Bloch, illustrations Martine Bourre, photographies Olivier Mauffrey

A petits petons, Didier jeunesse 1998

Le conte de l’oiseau qui s’échappe de la gueule d’un loup ou d’un renard se racontait surtout dans le sud-ouest de la France,  d’après une version et entendue en Bretagne de la bouche d’Edouard Prigent
Dans la forêt, traîne un loup, maigre et gris, un vieux loup plein d’appétit.
Ce vieux loup, maigre et gris a grand faim.
Tout à coup il voit et il entend…

En haut d’un arbre, sur la plus haute branche,

Un oiseau bleu, une jolie mésange chante et se balance dans le vent.

Le loup rit entre ses dents, ses dents de vieux loup maigre et gris.
Il s’avance, à pas de loup…Arrivé au pied de l’arbre, il hurle :
Mésange, mésange, descend voir que je te mange, mange, mange !
Sur sa branche, la mésange chante et se balance dans le vent.

Elle n’entend pas bien les hurlements du loup.
Pour s’amuser, elle descend d’une branche !

Le loup pose deux pattes sur le tronc de l’arbre, et dis :

Mésange, mésange, descends voir que je te mange, mange, mange !

Sur sa branche, la mésange chante, et se balance dans le vent.

Elle ne comprend pas bien ce que dit le loup.

Pour s’amuser, elle descend encore d’une branche !
Le loup maintenant chuchote :

Mésange, mésange, descends voir que je te mange, mange, mange !

Sur sa branche, la mésange chante et se balance dans le vent.

Elle ne comprend pas du tout ce que dit le loup.

Elle descend de branche en branche.

Le loup l’attend, la gueule grande ouverte…

La mésange veut encore descendre d’une branche mais il n’y a plus de branche…

Il y a la gueule du loup grande ouverte. 
Gloups !

La voilà avalée ! Avalée la mésange par le vieux loup maigre et gris.
Dans le ventre du loup, elle chahute et chante :

Espèce d’imbécile de loup, tu m’as avalée d’un seul coup !

Tu ne m’as même pas goûtée ! Tu aurais pu me saler, me poivrer, me sucrer,

m’assaisonner, me griller, me déguster, m’apprécier, te régaler !

Espèce de vieux loup goulu, tu l’auras voulu !

Et la mésange se déchaîne à coup de bec et de recettes. 

Ça patapoume dans le ventre du loup !

Un beau raffut, un ramdam, un boucan ! Le loup a mal partout.

Il ouvre grand sa gueule : Arrête !

Vite la mésange s’échappe de la gueule grande ouverte

et vite, vite, vite, disparaît. La voilà envolée ! Envolée, la mésange

jusqu’à la plus haute branche !

On dit que le vieux loup maigre et gris en a perdu l’appétit. Pour aujourd’hui. 
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